
Communauté de Communes du Grand Pontarlier /  ð VERSION 1  1 |  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

PARTIE 1 /  

DIAGNOSTIC AGRICOLE 

 



[Urbicand/ACEIF/Soberco environnement/CGBG/CIA25-90] PLUI Diagnostic & Etat initial de lõenvironnement 

 

Communauté de Communes du Grand Pontarlier /  ð VERSION 1  2 |  
 

LE PLUi DU GRAND PONTARLIER ET LõAGRICULTURE 

 

La Communauté de Communes du Grand Pontarlier a engag® la d®marche de Plan Local dõUrbanisme 

Intercommunal intégrant un volet habitat (PLUiH). Cette démarche nécessite de dresser un portrait précis 

du territoire, notamment agricole, afin de planifier les évolutions futures en mati¯re dõagriculture, 

dõoccupation du sol et dõurbanisme. Dans un contexte intercommunal marqu® par la forte pression 

fonci¯re, la Chambre Interd®partementale dõAgriculture Doubs-Territoire de Belfort propose à la 

Communaut® de Communes dõapporter un éclairage particulier sur la thématique agricole. 

Afin de réaliser le diagnostic, des r®unions de travail et dõ®changes ont eu lieu avec les exploitants 

agricoles des communes concernées, en compl®ment des donn®es que la chambre dõagriculture poss¯de. 

La pr®sente synth¯se a donc pour objectif de pr®senter lõagriculture. 

La Communauté de Communes du Grand Pontarlier compte environ 74 exploitations agricoles identifiées 

par nos services et mis à jour à travers les réunions de travail avec les agriculteurs (contre 81 en 2003, 

dõapr¯s lõ®tude dõam®nagement de la communaut® de communes du Larmont) et 70 exploitations 

extérieures qui exploitent sur le périmètre du Grand Pontarlier. Dõapr¯s le recensement g®n®ral de 

lõagriculture de 2010, 85 exploitations agricoles avaient leur siège sur la Communauté de Communes. 

En 2014, la superficie agricole utilisée (déclarée dans le cadre de la politique agricole commune) était 

de 6513 ha, auxquels il convient de rajouter environ 549 ha de surfaces exploitées mais non déclarées à 

la PAC. 

Lõagriculture doit être considérée comme une activité économique ayant divers impacts positifs sur les 

paysages, le lien social,é 

Trois problématiques particulières ont été développées dans cette synthèse pour accompagner 

lõintercommunalit® dans sa réflexion : 

¶ Lõ®conomie des exploitations agricoles ; 

¶ Le finage agricole ; 

¶ Les bâtiments agricoles et le principe de réciprocité. 

 

Voir cartes des « Surfaces et exploitations agricoles » 
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1 Lõ£CONOMIE DES EXPLOITATIONS AGRICOLES 
 

La nature ®conomique de lõactivit® agricole sõillustre ¨ travers de nombreux indicateurs. Le statut juridique, 

la taille de lõexploitation et ses activit®s permettent de mieux comprendre le fonctionnement des 

exploitations agricoles. 

La Communauté de Communes du Grand Pontarlier compte donc 74 exploitations agricoles soit 7 

exploitations par commune en moyenne, ce qui est supérieure à la moyenne départementale. 

Ces 74 exploitations ont des dimensions diverses, mais des orientations similaires. Lõactivité dominante est 

lõ®levage bovin pour le lait. 

 

Voir cartes des « Exploitations agricoles du Grand Pontarlier » 
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 Présentation des exploitations communales 
 

Voir tableau pages suivantes 
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Cas particuliers : 

La pension et ®levage du Clos des Rondins, dont les installations sont situ®es ¨ Chaffois, nõest pas 

consid®r®e comme une exploitation agricole. Il sõagit dõune activit® commerciale (pension dõanimaux). 

Plusieurs éleveurs possèdent quelques animaux, notamment des chevaux pour le loisir ou encore quelques 

ovins. 

 

 Les orientations des exploitations 
 

Voir tableau pages précédentes 

 

Les exploitations agricoles peuvent être classées par type de productions. Lõactivit® dominante est 

lõ®levage, notamment lõ®levage de bovins laits. Les modes de production sont similaires. Malgré une 

diversification de lõagriculture en zone p®riurbaine, avec de nouvelles productions et des circuits courts, la 

Communauté de Communes du Grand Pontarlier comprend peu dõexploitations pratiquant la vente 

directe. La plupart des productions laitières sont en AOP avec un mode de commercialisation par le biais 

de coopératives. 4 fromageries sont implantées sur le territoire du PLUi, dont 2 coopératives, comme à 

titre dõexemple la fromagerie de Doubs localis®e en zone commerciale. Environ le tiers des exploitations 

est de taille conséquente (en termes de nombre de vaches laitières.) 

On retrouve également plusieurs centres équestres, dont les Écuries de la Plaine à Houtaud ou encore le 

Poney Club du Larmont à Pontarlier. 

  



[Urbicand/ACEIF/Soberco environnement/CGBG/CIA25-90] PLUI Diagnostic & Etat initial de lõenvironnement 

 

Communauté de Communes du Grand Pontarlier /  ð VERSION 1  8 |  
 

 Dynamisme des exploitations communales 
 

La dynamique des exploitations sõ®value en fonction des installations, des projets de transmission et des 

projets de développement des exploitations en place. 

Les exploitations pr®sentes sur le territoire du Grand Pontarlier sont contraintes dõune part par la 

progression de lõurbanisation et dõautre part par les p®rim¯tres de protection de captage. Dõapr¯s le 

recensement agricole on comptait 184 exploitations agricoles en 1988 contre 85 en 2010, soit une 

diminution de plus de la moitié en un peu plus de 20 ans. Mais malgr® tout depuis lõenqu°te de 2006 un 

maintien du nombre dõexploitations, les plus petites ont disparu et celles qui restent sont relativement 

pérennes. 

Il en est de m°me, si lõon examine le nombre de jeunes agriculteurs (JA) install®s depuis 2000 ¨ lõ®chelle 

de lõintercommunalit®, soit 28 JA sur la p®riode 2000-2017. En comparaison avec lõensemble du 

département du Doubs, ce sont 55 JA pour 100 exploitations ¨ lõ®chelle du d®partement, contre 36 JA 

pour 100 exploitations sur le territoire du Grand Pontarlier. Si lõon compare ces donn®es avec lõ®tude 

dõam®nagement de la communaut® de communes du Larmont r®alis®e en 2004, la zone se caractérisait 

par un taux dõinstallation assez fort, atteignant le double de celui observé au niveau départemental soit 

34% du nombre de chefs dõexploitation sur le territoire de la CCL et 17% au niveau du d®partement du 

Doubs entre 1993 et 2003. 

A titre dõexemple, lõinstallation dõun JA au sein dõun GAEC est programm®e pour 2018 (cõest le cas du 

GAEC DU HAUT PATURAGE à Pontarlier). Les exploitations sont pour la plupart pérennes et certaines sont 

en développement. Parmi les exploitations agricoles ayant répondu aux questionnaires qui leur ont été 

envoyés, sur 23 exploitants agricoles ayant plus de 50 ans, 18 ont un repreneur prévu, et 2 reprennent 

les parts ou remplacent leur associé partant en retraite. 

Au moins 3 exploitations peuvent être qualifiées de « non pérennes ». Elles ne seront probablement pas 

reprises par un nouvel installé, mais les terres continueront à être exploitées par les agriculteurs du 

secteur. Deux exploitations pr®voient lõinstallation de leur fils dans les prochaines ann®es, deux autres 

envisagent un regroupement avec un autre GAEC.  

Environ 22 exploitations peuvent °tre qualifi®es dõexploitation ç en développement », de par le 

d®veloppement de nouvelles activit®s ou lõagrandissement de lõoutil de production. La plupart des 

exploitations du secteur peuvent être qualifiées de dynamiques. Leur développement est toutefois limité 

par la pression foncière. 

 

Voir cartes des « Installations 2000-2017 » 
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 Des exploitations peu diversifiées 
 

Les exploitations du secteur sont dans lõensemble peu diversifiées : lõ®levage bovin lait domine largement. 

Toutefois, certaines exploitations ont développé des productions diverses. On retrouve une dizaine 

dõexploitations agricoles diversifi®es ¨ lõ®chelle de la CCGP, dont principalement des centres ®questres, 

des productions de viande bovine, porcine ou ovine. Cõest le cas notamment de lõexploitation de 

MARGUET CLAUDINE aux Granges Narboz ou encore de JAVAUX ALEXANDRE à Sainte-Colombe pour 

de la production de viande bovine. 

Une ferme est adhérente au réseau « Bienvenue à la Ferme » : il sõagit du GAEC DE LõABSINTHE aux 

Granges Narboz pour de la production de viande bovine. 

Une seule exploitation pratique lõagriculture biologique, il sõagit du GAEC DU HAUT PATURAGE ¨ 

Pontarlier. Le Grand Pontarlier comptabilise au total 85 ha en bio, soit 1,2% de la SAU déclarée à la 

PAC ¨ lõ®chelle de lõintercommunalit®. Elle ®tait ®galement faiblement repr®sent®e sur le territoire dõapr¯s 

lõ®tude dõam®nagement de la communaut® de communes du Larmont réalisée en 2004 : une seule 

exploitation produisant des ovins était en agriculture biologique. 

Il convient de préciser que chaque exploitation ou petite structure agricole contribue au maintien du 

potentiel agricole d®partemental. En effet, lõagriculture locale implique des emplois, des productions de 

qualit®, un approvisionnement de proximit®, des services, des paysages entretenus, du lien social,é 

 

Voir cartes de lõç Agriculture diversifiée è et de lõ ç Agriculture biologique » 
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1.  Les enjeux pour lõactivit® agricole sont les suivants : 

 

¶ Encourager lõinstallation de jeunes agriculteurs dans de bonnes conditions et maintenir des 
exploitations agricoles de taille satisfaisante 
 

¶ D®velopper lõoffre en circuits de proximit®, de vente directe 

 

2 LE FINAGE AGRICOLE 
 

 Exploitation de la surface agricole 
 

Les surfaces exploitées sur la Communauté de Communes du Grand Pontarlier déclarées ou non à la PAC 

(Politique Agricole Commune) représentent environ 7062 ha. 

Il est important de préciser que la majeure partie des surfaces agricoles des communes font lõobjet dõune 

d®claration dans le cadre de la politique agricole. Lõ®volution de cette politique a conduit au 

rattachement des aides (destinées au départ à compenser des prix parfois peu rémunérateurs) aux 

surfaces agricoles. Chaque parcelle est donc liée à un droit à paiement de base (DPB). Toute perte de 

parcelle induit un manque à gagner en matière de production mais également de droit à paiement. 

Toutes les terres exploitées ne sont pas déclarées à la PAC (environ 549 ha, soit 7,8%) de la surface 

agricole) car certains double-actifs ne souhaitent pas ou ne peuvent pas bénéficier des aides PAC. Par 

ailleurs certains propriétaires ne souhaitent pas que leurs parcelles soient déclarées à la PAC ou encore 

les exploitants Suisses ne déclarent pas leur parcelle à la PAC. Les parcelles exploitées par des suisses 

représentent également une surface importante notamment sur le Larmont ou le secteur de Verrières-de-

Joux. 

 

Voir cartes des « Surfaces et exploitations agricoles » 

 

La taille moyenne des ilots PAC est de 5,47 ha, ce qui correspond à la moyenne départementale. Les 

contraintes liées au territoire, notamment naturelles, environnementales ou humaines peuvent avoir une 

incidence sur la taille des ilots (captages, topographie, proximité urbaine ou encore présence 

dõinfrastructures routi¯res). Les communes de Granges-Narboz, Sainte-Colombe et les Verrières-de-Joux 

sont caractérisées par des tailles dõ´lots nettement sup®rieures à la moyenne départementale : les 

agriculteurs ont réalisé entre eux des ®changes parcellaires, afin dõam®liorer le fonctionnement de leurs 

exploitations agricoles. Sur les communes de Dommartin, Doubs et Vuillecin, la taille moyenne des ilots 

exploités est plus faible. La taille limitée des îlots entraîne davantage de temps de travail, de circulation 

sur les routes, mais est également une opportunité en matière de biodiversité, de paysage,é Des 

®changes parcellaires permettraient dõam®liorer le parcellaire. 
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Voir cartes de lõ« Organisation du parcellaire et si¯ges dõexploitations » 

 

74 exploitations agricoles ont leur si¯ge dõexploitation sur le p®rim¯tre et 70 exploitations ext®rieures 

exploitent également sur le périmètre du Grand Pontarlier. 

Les agriculteurs extérieurs viennent de villages plus ou moins proches : Les Fourgs, Les Alliés, Hauterive-la-

Fresse, Montflovin, Maison-du-Bois-Lièvremont, Arçon, Goux-les-Usiers, Bians-les-Usiers, Sombacour, 

Chapelle dõHuin, Bannans, Bouverans, La Plan®e, Oye-et-Pallet et Montperreux. 

Il en est de même pour les agriculteurs du Grand Pontarlier qui exploitent sur les communes de : 

GrandõCombe Ch©teleu, Ville-du-Pont, La Longeville, Montbenoît, Arc-sous-Cicon, Aubonne, Mouthier 

Hautepierre, Ornans, Sombacour, Bulle, Dompierre-les-Tilleuls, La Rivière Drugeon et les Hôpitaux Neufs. 

Les circulations induisent des mouvements de mat®riel agricole et dõanimaux ¨ la fois dans le village entre 

les sites dõexploitation et les terres agricoles. La travers®e des voies est une difficult® non n®gligeable ¨ 

lõéchelle du Grand Pontarlier, avec la présence de la RN57 ou encore des hauteurs de pont limitées. Il en 

est de même au sein des villages, avec des chaussées de plus en plus étroites et du matériel agricole de 

plus en plus gros. Un enjeu pour le maintien de lõactivit® est que les futurs projets dõimplantation de voiries 

ou de matériel urbain prennent en compte les circulations agricoles (largeurs de chaussée préservées pour 

des véhicules de plus en plus encombrants, accès aux parcelles). Ceci implique dõassocier les agriculteurs 

dans les projets de r®tr®cissement des voies ou dõam®nagement de carrefours pour limiter la vitesse de 

circulation. 

Dans le cas où le projet de contournement de Pontarlier est maintenu, ce dernier devra tenir compte de la 

présence des bâtiments agricoles et du parcellaire, de manière à ne pas venir perturber le 

fonctionnement des activités agricoles en place. 

 

Voir cartes de « Représentation des circulations » 

 

Les donn®es PAC permettent de conna´tre lõ©ge des exploitants occupant les terrains d®clar®s.  

11 exploitations agricoles et 181 ha sont concernés par des personnes de plus de 60 ans, soit 14,8% des 

exploitations agricoles et 2,8% de la SAU PAC, avec une taille moyenne de 22,6 ha par exploitation 

agricole. 17 exploitations agricoles et 600 ha sont concernés par des personnes ayant entre 50 et 60 

ans, soit 22,9% des exploitations agricoles et 9,2% de la SAU PAC, avec une taille moyenne de 48,7 ha 

par exploitation agricole. 46 exploitations agricoles et 5720 ha sont concernés par des personnes de 

moins de 50 ans, soit 62,3% des exploitations agricoles et 88% de la SAU PAC, avec une taille moyenne 

de 110,9 ha par exploitation agricole. 

 

Voir cartes de « Réflexion pérennité des surfaces agricoles » 
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 Évolution de la surface agricole entre 2006 et 2015 
 

La surface agricole utile déclarée à la PAC représente 6479 ha en 2006, contre 6543 ha en 2015. Cette 

hausse est li®e ¨ lõ®volution de la PAC et notamment le DPU (droit ¨ paiement unique) qui a augment® 

pour le type de production associé au secteur. Cette donn®e ne signifie pas pour autant quõil y a eu une 

création de surface agricole supplémentaire. 

En r®alit® nos donn®es d®montrent quõentre 2006 et 2015, 82,4 ha de SAU ont ®t® consomm®es, dont : 

¶ ссΣс Ƙŀ ǇŀǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴΣ ǎƻƛǘ улΣу҈ ; 

¶ 6,5 ha par la construction de bâtiment agricole ou de maison de fonction, soit 7,9% ; 

¶ 7,2 ha par la forêt, soit 8,7% ; 

¶ 2,1 ha par la carrière de Chaffois. 

 

  

 

 

Remarque importante : cette analyse de la consommation foncière est une estimation 

portant principalement sur la comparaison des parcelles de SAU déclarées à la PAC entre 

2006 et 2015 ; elle diff¯re donc sensiblement de lõanalyse fine de la consommation fonci¯re 

réalisée par photo-comparaison entre 2001 et 2013 (avec réactualisation pour la période 

2014-2017). Cette dernière analyse int¯gre lõensemble des surfaces agricoles (d®clar®es 

ou non ¨ la PAC) mais ®galement dõautres types de surfaces initialement non-urbanisées : 

naturelles, boisées, enherbées, friches non-bâties, etc. Lõanalyse de la consommation fonci¯re 

de référence est consultable dans la partie « £tat Initial de lõEnvironnement » du présent 

rapport de présentation.  
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 Qualité des sols du Grand Pontarlier 
 

Les notions de valeur agronomique et de valeur ®conomique des terrains agricoles sont au cïur de la 

réflexion sur la gestion ®conome du foncier. Elles sont compl®mentaires lõune de lõautre mais peuvent °tre 

dissociées dans leur approche. En effet, la valeur agronomique liée à la qualité des sols est moins sujette 

¨ ®volution en fonction des caract®ristiques de lõexploitation utilisatrice de la parcelle. 

Lõapproche de la valeur agronomique dõune parcelle agricole n®cessite une investigation ¨ une ®chelle 

plus fine (caract®ristiques de lõexploitation utilisatrice) que lõapproche communale utilis®e pour la valeur 

agronomique. 

Lõestimation de la qualit® dõun sol fait intervenir de nombreux facteurs : sa texture (argile, limon, sable), 

sa proportion en éléments grossiers, sa structure et sa profondeur. 

Lõapproche agronomique habituelle ¨ lõ®chelle dõune parcelle se fait principalement en utilisant la notion 

de r®serve utile (RU). Cette valeur permet dõint®grer un bon nombre des facteurs cit®s ci-dessus et de 

donner une approximation de sa qualit® agronomique. Elle repr®sente la quantit® dõeau retenue par le 

sol et que celui-ci peut restituer aux plantes, en vue de leur alimentation ou du transport des éléments 

nutritifs n®cessaires ¨ leur croissance (azote, phosphore,é) 

Pour extrapoler cette approche à une échelle plus large, 2 notions sont combinées qui pour les sols et les 

productions habituelles de nos zones paraissent suffisantes : la profondeur de sol et lõhydromorphie. 

Afin de simplifier la lecture des cartes et compte tenu de lõ®chelle dõinterpr®tation, 3 classes de valeurs 

sont définies : 

¶ Bonne ð correspondant aux sols aérés profonds exploitées principalement en cultures, prés de 
fauche ou pâtures vaches laitières relativement intensives. 

¶ Moyenne ð regroupant les sols aérés superficiels et les sols moyennement hydromorphes, eux 
aussi exploités en cultures ou en prairies de fauche ou de pâture. 

¶ Faible ð regroupant les sols très superficiels ou fortement hydromorphes exploités principalement 
en pâture extensive sauf dans certaines zones ou des drainages ont été réalisés. 

 

Pour r®aliser ces cartes nous utilisons lõensemble des donn®es dont nous disposons : 

¶ Cartes dõaptitude ¨ lõ®pandage, 

¶ Etudes pédologiques, 

¶ Cartes des sols, 

¶ Analyses de sols géolocalisées, 

¶ Cartes géologiques, 

¶ é 

 

La pr®cision est variable suivant lõexistence de ces ®tudes sur un territoire. Sur le d®partement du Doubs, 
elle est relativement bonne sur tous les secteurs qui sont bien couverts par des approches ¨ lõ®chelle 
r®duite (captages Grenelle, plans dõ®pandages individuels ou collectifs, notamment de STEP, cartes 
r®alis®es pour des documents dõurbanisme,é) 

Chaque îlot agricole (PAC ou non PAC) est caract®ris® par une valeur agronomique, lõapproche conduit ¨ 
lisser les disparités existantes au niveau infra-îlot. Seule une approche de terrain par sondages à la 
tari¯re permet de descendre ¨ un niveau parcellaire. Ce nõest pas lõobjet de la carte des valeurs 
agronomiques ¨ lõ®chelle de la commune. 

 

La valeur agronomique dans le Doubs a été cartographiée sur plus de 100 000 ha, soit la moitié du 
département. Ces données restent relativement proches de la réalité. 

Dõapr¯s le tableau ci-dessous, la Communauté de Communes du Grand Pontarlier comprend plus de sols 
superficiels en comparaison avec les autres territoires. Les terres de bonnes valeurs agronomiques 
représentent 7,7 % ¨ lõ®chelle du Grand Pontarlier, contre 48,4 % pour le Nord Doubs. 

On note toutefois quelques bonnes terres localisées sur la commune des Verrières de Joux.  

La carte de la « valeur agronomique des îlots agricoles » du Grand Pontarlier révèle un territoire 
homogène. Il convient de mettre en parall¯le cette carte avec celle de la valeur ®conomique, que lõon 
retrouve dans la partie suivante. 

 

Comparaison avec dõautres territoires 

 

 

1.  La quantité de sols profonds étant largement inférieure à un 

tiers, leur préservation représente un enjeu pour le territoire du 

Grand Pontarlier 

 
















